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La porte s'ouvrit, et dans le vestibule qui donnait- e salon, un homme entra en titubant et s'affala

accoururent, avec un serviteur de la ferme
Le père de Marguerite - c'était lui cet homme ivre- essayait avec peine de se remettre sur ses ,"mbesLéon l'y ajda et conduisit le malheureux dan li chï":bre qu on lu, désigna

; puis il rentra au salon très con-
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Celle-ci au contraire avait comme été ranimée parcet e scène pénible. Pâle d'émotion et de douleur
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Léon baissa la tête sans répondre. Il sentait bience que la jeune fille n'osait ajouter par délicates!
l. était chez son père. Pierre Darbois, que le père


